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Samuel (16, 1b.6-7.10-13a) Paul aux Ephésiens (5, 8-14) Jean (9, 1-41) 

Psaume 22(23) : « Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. » 

Comme l ’aveugle–né, recouvrons la vue  
 
Frères et sœurs dans le Christ, dès l’origine, d’après le livre de la Genèse (2, 6-7), il est écrit : « Un flot montait de terre et 

arrosait toute la surface du sol. Alors Yahvé Dieu modela l’homme avec la glaise du sol, il insuffla dans ses narines une 

haleine de vie et l’homme devint un être vivant ». Par « homme », il faut entendre non pas Monsieur Adam, mais l’humain, 

homme et femme, celui qui vient, modelé, façonné comme fait le potier avec de la terre : le terrien. 

 

Et le jardin d’Éden devait être le lieu d’épanouissement pour l’homme et la femme créés à la ressemblance de Dieu. Non pas 

comme Dieu, ce qui signifierait une unité existentielle entre les humains et Dieu, mais à la ressemblance de Dieu. Fort de 

cette ressemblance, l’humain a cru devenir comme Dieu en mangeant du fruit de l’arbre de la connaissance. Or, Dieu est 

Créateur et non créature, Dieu est vie et non celui qui reçoit la vie. Il est lumière et non celui qui voit la lumière. Le péché 

des humains n’est pas de ne pas voir le Créateur, la vie, la lumière mais de vouloir être comme Dieu, source de vie, de lumière 

(Gn 3, 5). C’est la révolte contre Dieu racontée et symbolisée par la lutte entre les deux frères, Caïn et Abel, et le meurtre de 

ce dernier (Gn 4). 

 

Au chapitre 9, 1-6 de l’évangile de Saint Jean, Jésus, dont on ne sait ni où il se trouve ni où il se rend, croise un aveugle-né. 

De ce dernier, on ne connaît pas non plus le nom. Est-ce « l’Adama », l’humain du livre de la Genèse ? Il se murmure autour 

de lui : « Qui a péché pour que celui-ci soit aveugle ? ». Jésus rétablit la vérité : « Ni lui, ni ses parents, mais c’est pour qu’en 

lui se manifestent les œuvres de Dieu » (Jn 9, 3). Comme ce fut lors de la création, Jésus va restaurer la pureté initiale de 

l’être humain en la personne de l’aveugle-né. Il prend de la terre, de la boue, enduit les yeux de l’aveugle-né et fait de lui un 

homme nouveau : il recouvre la vue…  

 

Saint Paul, dans la lettre aux Hébreux (1, 3), résume à sa façon cette recréation de 

l’humain : « Dans ces derniers temps, Dieu nous a parlé par le Fils, qu’il a établi 

héritier de toutes choses, par lequel il a aussi créé le monde, étant le reflet de sa 

gloire et l’empreinte de sa personne et, soutenant toutes choses par sa parole 

puissante, a fait la purification des péchés et s’est assis à la droite de la majesté 

divine dans les lieux très hauts ». Ainsi l’homme est aujourd’hui rétabli dans sa 

dignité primitive : il peut voir, s’il le veut, cette Lumière qui éclaire tout homme, 

le Christ, jouir de la création tout entière. 

 

En ce temps de Carême, nous pouvons nous poser cette question : Désirons-nous 

« voir » ou demeurer « aveugles » ? Choisissons de voir la Lumière car, comme 

le dit le psalmiste : « La ténèbre n’est pas ténèbre devant toi, la nuit comme le jour 

illumine » (Ps 138) et continuons à prier pour nos catéchumènes qui se préparent 

au baptême à Pâques.  

 

Bonne montée vers Pâques et paix à vous ! 

Père Augustin, curé de la paroisse 
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T OUS AZIMUTS  

Prier pour la paix sert - il à quelque chose ? 
Face aux guerres au Moyen-Orient et en Ukraine, le pape Léon XIV appelle toujours à la prière pour la paix. Mais alors 

que la situation est loin de s’améliorer, une question se pose : la prière pour la paix sert-elle vraiment à quelque chose ? 

Déjà dans l’Évangile, Jésus invite à devenir des artisans de paix : « Heureux ceux qui travaillent pour 

la paix. Ils seront appelés fils de Dieu » (Mt 5, 9). L’Église catholique a l’habitude de prier pour la 

paix. Prier pour la paix est en effet une manière d’y « travailler ». Et le pape Léon XIV a multiplié 

les appels en sa faveur ces derniers mois. C’est d’ailleurs avec les mots du Christ au jour de sa 

résurrection « Que la paix soit avec vous tous ! » (Jn 20, 19) qu’il a ouvert son pontificat, le 8 mai 

2025. Dans un monde caractérisé par les tensions et conflits, la paix apparaît ainsi comme l’un des 

piliers centraux de sa mission pastorale. Et pourtant… le conflit en Ukraine se prolonge depuis quatre 

ans, des bandes djihadistes armées continuent de sévir au Burkina Faso, au Nigéria, en RDC et 

désormais un conflit fait rage au Moyen-Orient. La prière sert-elle à quelque chose ? Peut-elle 

vraiment faire taire le bruit des armes ? (…) 

La guerre naît dans le cœur de l’homme, mais Dieu peut changer les cœurs. Voilà pourquoi il n’est jamais vain de prier pour 

la paix : Dieu peut changer les cœurs pour faire advenir des artisans d’amour et de paix. « La paix n’est pas tant une question 

de structures que de personnes », rappelait Jean-Paul II en 2003 dans son message pour la Journée mondiale de la Paix. « Les 

structures et les procédures de paix sont le fruit de la sagesse et de l’expérience accumulées au long de l’histoire à travers 

d’innombrables gestes de paix, posés par des hommes et des femmes qui ont su garder espoir, sans jamais céder au 

découragement. Les gestes de paix naissent de la vie de personnes qui nourrissent en elles des attitudes constantes de paix. 

Ce sont des fruits de l’esprit et du cœur des artisans de paix ». 

Prier pour la paix dans le monde, ce n’est pas demander à Dieu d’arrêter les guerres d’un coup de baguette magique, mais 

plutôt de changer les cœurs, à commencer par le sien, en vue d’amorcer, chacun à sa mesure et à la hauteur de ses 

responsabilités, des gestes de paix. Mère Teresa disait : « Nos actes d’amour ne sont rien d’autre que des actes de paix… et 

la paix commence par un sourire ». Dieu est la seule personne qui puisse changer le cœur des hommes, le guérir, le rendre 

capable d’amour et de charité, au service de la paix. « Seul celui qui peut guérir le cœur des hommes est en mesure d’établir 

la paix entre eux. La vraie racine du mal se trouve à l’intérieur de l’homme et seule la charité est capable de l’en extirper. Et 

cette charité, seul le Christ est en mesure de la lui donner. Voilà pourquoi, hors de lui, il est illusoire d’attendre une paix 

pérenne », écrivait le théologien Jean-Michel Castaing. 

« La paix est toujours possible ! Nous devons la chercher… La prière est à la racine de la paix. La prière fait germer la paix », 

affirmait le pape François. Et il n’est pas vain d’insister. Il est même bon de continuer à prier sans se lasser, à l’image de la 

veuve de l’Évangile qui, à force de supplier le juge malhonnête, réussit à ce qu’il lui rende justice. (…) Mais on peut 

légitimement se demander pourquoi il est nécessaire de prendre la peine de prier alors même que Dieu connaît tous nos 

besoins et la valeur inestimable de la paix. « Quel sens cela a-t-il d’insister auprès de Dieu ? », interrogeait en ce sens le pape 

François lors de l’Angélus du 20 octobre 2013. « Dieu nous invite à prier avec insistance, non parce qu’il ne sait pas de quoi 

nous avons besoin, ou parce qu’il ne nous écoute pas. Au contraire, Il écoute toujours et il sait tout de nous, avec amour. Sur 

notre chemin quotidien, en particulier dans les difficultés, dans la lutte contre le mal en dehors et au-dedans de nous, le 

Seigneur n’est pas loin, Il est à nos côtés ; nous luttons avec Lui à nos côtés, et notre arme est justement la prière qui nous 

fait sentir sa présence à nos côtés, sa miséricorde, également son aide. Mais la lutte contre le mal est dure et longue, elle exige 

patience et résistance ». La prière pour la paix est donc une question de foi, de personnes et de temps.  
 

Source : Aleteia (Mathilde de Robien – 3/03/2026) 

 

« David  » arrive sur les écrans  
Après le succès de « Le Roi des Rois » au temps de Noël, un autre film d’animation a dépassé les records de 

fréquentation aux USA pour un dessin animé d’inspiration chrétienne. « David » arrive le 18 mars sur les 

écrans français et s’annonce d’emblée comme un film à la portée des enfants et au plaisir des familles. 

Reprenant l’épisode de la Bible, David est un jeune berger drôle et pétillant, dont la voix envoûtante 

émerveille sa famille et le roi Saül. Lorsque le géant Goliath vient terroriser son peuple, David, armé 

uniquement d’une fronde, de quelques pierres et d’une foi inébranlable, s’avance. S’ouvre alors le destin 

extraordinaire d’un simple berger, devenu roi, qui, par sa loyauté et son courage, sauva l’âme d’un Royaume.  

Dès le 18 mars, « David » est programmé au cinéma de Franconville. C’est une chance ! 
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V IVRE EN COMMUNAUTÉ  

Suivre la c onférence de Carême de notre évêque  
Le Carême est pour les chrétiens un temps privilégié pour revenir à l’essentiel, laisser Dieu travailler nos 

cœurs et renouer avec la grâce du pardon. Marche intérieure faite de prière, de jeûne et de partage, chacun 

est invité à se laisser transformer. Pour accompagner ce chemin, Mgr Benoît BERTRAND parcourra le 

diocèse du 20 février au 29 mars 2026 et proposera une conférence : « Le bonheur paradoxal du pardon. 

Osons en parler ! », dans chacun des 12 doyennés ainsi qu’une rencontre dédiée aux étudiants et aux 

jeunes professionnels. 

Pour notre doyenné, la soirée est pour bientôt : 

le samedi 14 mars, à l’église Notre-Dame-des-Noues à Franconville, de 20 h 00 à 22 h 00. 

De plus, une soirée spéciale « Etudiants et jeunes professionnels » est proposée : 

le mercredi 18 mars, à l’église Saint-Flaive, à Ermont, de 20 h 00 à 22 h 00. 

Une veillée pour se confesser sans crainte  
C’est le vendredi 20 mars, entre 19 h 30 et 21 h 00, à l’église Saint-François-de-Sales, que tout le monde est invité à recevoir 

le sacrement de réconciliation. Plusieurs prêtres seront présents et une veillée de prière sera animée par les chantres de notre 

paroisse. 

« Par la reconnaissance de nos faiblesses, de nos limites et de nos péchés, le sacrement de pénitence et de 

réconciliation est la voie la plus directe pour nous ouvrir à la grâce et à l’amour de Dieu. Personne ne se 

confesse avec plaisir, moi le premier ! Reconnaître ses péchés et le faire devant quelqu’un – fût-il prêtre – 

n’est jamais agréable mais c’est pourtant le meilleur moyen de se laisser envahir par l’amour de Dieu. 

J’aime bien conserver ces deux mots – pénitence et réconciliation – pour parler de la confession, ce qui 

est d’ailleurs le titre officiel de ce sacrement. Il s’agit vraiment du passage de l’une à l’autre : on s’abaisse 

en reconnaissant ses péchés pour être relevé par le Seigneur, accueilli et pardonné dans l’amour de Dieu. 

Ce mouvement pascal, de l’abaissement au relèvement, rejoint celui du baptême : mourir avec le Christ 

pour ressusciter avec lui (Rm 6, 8). Ne nous arrêtons donc pas à la difficulté de confesser nos péchés : 

c’est justement cette démarche d’abaissement spirituel qui nous permet d’être relevé par le Christ 

ressuscité. N’ayons pas peur de vivre cette Pâques ! » (père Jean-Marc Pimpaneau, curé de Saint-Louis 

d’Antin, à Paris). 

En raison de ce temps fort à l’église Saint-François-de-Sales, la veillée « Ensemble en son nom » aura lieu à 20 h 00 dans les 

salles paroissiales. 

À Dieu Michèle 
Après avoir subi pendant une dizaine d'années les affres de la maladie d'Alzeimer dont sept années, lourdement 

handicapée, Michèle Trauchessec nous a quittés le 27 février dernier, dans sa quatre-vingt-deuxième année, à 

l’hôpital d’Eaubonne où elle avait été admise le 10 de ce même mois. 

Avec la discrétion qui la caractérisait, elle a participé, au sein de notre paroisse, dès la fin des années 70 et 

successivement, à la catéchèse des enfants, au mouvement « Partage et rencontre », au « Service Evangélique des 

malades », au « Groupe chant », au « Secours catholique » et aussi, à nos nombreuse fêtes paroissiales dont, entre 

autres, les « Boutiques de Noël » d'antan, les « Galettes des rois » et nos kermesses. 

En union de prière avec François et sa famille, nous avons accompagné Michèle à sa dernière demeure en priant 

pour son repos éternel, délivrée de tous ses handicaps ce mercredi 11 mars au cours d'une très belle célébration  

François 

Prière 
Saint François, notre frère, toi qui, il y a de cela huit cents ans, allais à la rencontre de sœur mort comme un 

homme apaisé, intercède pour nous auprès du Seigneur. Toi qui as reconnu dans le crucifix de saint Damien la 

paix véritable, apprends-nous à chercher en Lui la source de toute réconciliation qui abat tous les murs. Toi qui, 

désarmé, as traversé les lignes de guerre et d’incompréhension, donne-nous le courage de construire des ponts là 

où le monde érige des frontières. En cette période affligée par les conflits et les divisions, intercède pour que nous 

devenions des artisans de paix : des témoins désarmés et désarmants de la paix qui vient du Christ. Amen. 

Léon XIV 
La Fraternité Ozanam 



PAROISSE CATHOLIQUE DU PLESSIS-BOUCHARD 

Accueil au secrétariat (porte sur côté gauche de l’église) mercredi et vendredi de 9 h à 12 h 

et un samedi sur deux à la salle du Bon Pasteur (derrière l’église au fond porte vitrée) de 10 h à 12 h 

 

 

 

Offices et messes  Semaine   du  14  au  21  mars  2026 

Samedi  14 

St-François-de-Sales 18 h 00 

Messe pour la libération des âmes du purgatoire 

Messe pour   Rémi DUBOIS DE LIÈGE     Marcelle et Yvon MILIN 

Dimanche  15 

St-François-de-Sales 10 h 30 

 

Messe pour   Jean ROSTAGNO 

   Joseph et Mafi ADANDEDJAN  

   Cédrick ÉTOURÉ     Annie KOUBOLA 

   Arlindo RAMOS DUARTE 

   Stanislas Antoine Assane NDONG     Didier BARAYE 

 Michèle TRAUCHESSEC inhumée cette semaine 

Mardi  17 

St-Nicolas 18 h 30 

  19 h 00 

 

Chapelet 

Messe pour   Yvette CARRETS 

Mercredi  18 

Salle du Bon Pasteur 9 h 00 

 

Messe pour   Maria IMELE 

Jeudi  19 

  18 h 00 

St-François-de-Sales 19 h 00 

Saint Joseph, époux de la Vierge Marie et patron de l'Église universelle 

Adoration  

Messe pour   Philippe BELVISI 

Vendredi  20 

  09 h 00 

St-François-de-Sales 18 h 00 

 

Messe pour    Marcelle DEROLEZ 

Chemin de Croix 

Samedi  21 

  09 h 00 

Salle du Bon Pasteur 09 h 30 

 

Messe pour   Pierre OLLIVIER 

Prière du chapelet 

Rencont re s  
Préparation au baptême des petits enfants 

mardi 17 mars à 20 h 30 salle du Bon Pasteur 

EAP  
jeudi 19 mars à 20 h 30 

Confessions de Carême 
vendredi 20 mars, de 19 h 30 à 21 h 00 

Ensemble en son nom  
 vendredi 20 mars à 20 h 00 salle du Bon Pasteur  

Préparation à la 1 ère communion  
 samedi 21 mars à 16 h 00 

Groupe chant 
mardi 24 mars à 20 h 00 

 

Appel aux forces du ménage  
Le grand ménage de printemps à l’église Saint-François-de- 

Sales est prévu le samedi 21 mars à partir de 9 h 00. 

Nous recherchons des personnes bénévoles pour nous aider 

dans ces travaux d’entretien. 

Merci d’avance et rendez-vous le 21 mars dans l’église. 

Yanick Gaillard et l’équipe. 

Annulation des rencontres 
sur la lettre pastorale 

de Mgr  Bertrand 
 

Les quatre séances programmées le vendredi 

à partir du 6 mars à 20 h 30 ont été annulées 

et seront proposées ultérieurement sous une 

autre forme. 
 

Les veillées de prière « Ensemble en son 

nom » le vendredi à 20 h 00 sont 

maintenues. 

En union de prière  
avec les catéchumènes qui se préparent au 

baptême durant ce Carême : 

Mathurin, Neila, Myriam et Clémentine. 


